end 


ER Publiges à 


Ei Sig & à 
RAIT une Lettre de CoN- 
SANTINOPLE du 24. Juillet. 
vjourpuur on aregitici 
ee de Paris lt Nouvelle agréa- 
à ble #-que la Paix définieive 
a avee ta France y a Ceé fi- 
4 gncét le 25. Juin, En mê- 
EE ““ me tems la Porte vient de 
} SE ‚ recevoir, daris les eommu- 
ES du General dAnelois Steward, nou- 
MST arrivé de Londres, les preuves les 
EE tivoques de l'amitié conftante de 
ESSC Brijennigue. Ce Général, char- 
BAAire schever l'évacuation de "Egypte 
‘Eraupes Britannigues , eft venu fe 
fur cet objet avec:le Gouverne- 
toman, & lui offrir en particulier 
ferviees de fa Nation, pour .ef- 
BR foumiflion des Beys Egyptiens, 
E-Fifir, qu'on fgait avoir. quitté 
Ee oVince, fe trouve à-prúfent à Zs- 
hets et attendu à Conffanttnople dans 
NES jours d'Aoûtr, °° Dg 
hj De GÈNEs, le I4e Aoff. 
le Ligurie, Î menquoit toujours 


ENE TT 


js préme à VEtar, comme à PE- 
Ut & Poutre vieunent d'en rece- 
En s les perfounes’ du Sénoteur Jé- 
"Baro & du Cardinal Spina. Le 
A sle. ro, de ce: mois, pris poffes- 
Kit Charge Eminente de Doge ; l'autre 
té aujourd'hui an Gouverne- 
Mee te Archevéque de Gènes, près 
kane er en cette Ville. On fe rep- 
BSE de Cicoyen Cattaneo avoit d'at 
ho Cigné pour remplir la ‘première 
a er CC la République Ligurienne „ 
MER Cors il fnisoir diEeylet d'acee- 
eation offerte. Ce Citoyen ayant 
ebi fon refus, les fonGtions de 
Cam. Cles ad siterim, depuis: le 29» 
Je Sénateur Morchio, ont enfiad- 
he Eidvement confides au Sénareut 
rk infaltation du dernier, cn-qua- 
Ne or 5e Confticutieunel , faire Mardí- 
ai SMatin, a eu'lieu dans la Gean- 
Mn, 4 Palais. National avec beewcoup 
sk W. On vit à cette Cérémonie, 
E. Roncours-extraordinaire de Sper 
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rt NUMEROMLSXE — * 
AOUVELLES POLIT 
LEYDE, le 3. Septembre 1802. … 


on ee med a vre di ed DE en rend B sn an en er 


IOUES, 


&tateurs dätout ofdre, le Mirniftre - Pléni» 
potentinire Frangois, Citoyen Salicetti, te 
Corps Diplomatique, y° compris le Mini- 
ftre Danois de Schübart en voyage pour 
Naples, le Général Francais, Gardanne, 
Ie Général Spinola; & autres Officiers des 
Troupes Liguriennes, ‘Le Sénat ayant pris 
place, fon Secrétaire - Göänéraf lut fucceffi- 
vement, à haùte voix, É Lettre conùug 
de la cì-devant Commiffon de Gouverne:- 
ment au Premier -Canfil de France, pout 
Yinviter, aù nom des Autorités provifoi- 
res, à élire lui-même pour la première 
fois les Membres du Sénat; la Lettre de 
ce Corps au Premier -Conful pour le: pries 
de nommer à la Charge de Doge, defteù- 
Pée vacante; Ie Déeret de Bonaparte, com 
terent cette nominarion ; enfin, kt Lettre; 
adreffée par ce Général- Mágiftratau Sénat 
en cette eiroonftattee. -Voici la dernière 
Pidce, qui mérite d'être remarqude, 
BONAPAR TE} Prêdiier- Conful de Ja RA- 
‘publique Ftaneoïte, Piéfident de Ze Rd 
publigze Iralienne, dw Sduse de Je RAP: 
bligue Ligurioene, mr: Paris, Ze rte 
Thermidor an 19, CZO. Feillet 1âaa. Y:. 

‚ CITOXYENS SÉNATEURS DEE 
REÉePuBilQuer Ek RIENNE, L'insé- 
rét quinfpire votre Nation am Peuple Fran- 
ois, & la confiance particulière qu'elle n'a 
ceffé de me témoigser, mont fait un devoir 


‚de contribuer à tout ce qui pouvoit affeoir 


votre tranquillité, affurer votre indépendan- 
ce & votre profpéritd. * Ek 
_  Gènes & fes Ajvidres ont été le thégtes 
d'une Gúerre fanglante. Je me plais à recon- 
noftre, qu’an milieu des plus terribles vicis- 
fitades, vous avez été fidèles, & vous avez 
fait votre caúfe de celle du Grand- Peuple. 
Vous avez détruit POHgdrchië , qui dourris- 
foit des fentimehs différents. Depuis, les 
Fadions ont troublé votre tegos , compromis 
votre crédit & mis cn denger votre Liberté. 
Ueft même vrai de le dire, de grandes Puis- 
fances conferveront peut-être dureffentiment 
de votre conduite; mais le Peuple Frangois 
confidérera toujours vótre Caulé comme /g 
fienne. Une Conttitution, fondée fur 1'Ega- 
litd, ce premier des biens, confolide votre 
exiftence; de grandes Provinces arrondiffent 
& geeroifent votre Territoire. *” : 

“_s Qud vos fouffrancesfoientdonc oubliées:. 
Souvènez- vous de ce qu'ont {oufert voe Pé- 


res pour acquérir quelques chêtiaes Commu- 
nes, Profcrivez toutes les Fa&ions; mainte- 
nez & nourriffez- vous dans lc refpeâ de vo- 
tre Conftiturion, de votre Religion; & éle- 
vez votre Génération dans l'amour du Grand- 
Peuple. Que vos miférables Galères fotent 
remplacées par de bons Vaiffcaux de guerre „ 
qui protègent votre Commerce dans Ie Le- 
vaat, Ces Contrées font encerc. pleines-du 
fouvenir de vos Ancêtres. °° 

To CÍTOYENS SÉNATEURS DE LA 
RérusLIQUE LIGURIENNE , dites à 
vos Concitoyens, qu'en nommantle Citoyen , 
qui doit le premier occuper la Place de Doge , 
tene le fais que pour adhérer à leur voeu , 
& que, dans la circonftence actuelle, vett 
la plùs grande marque d'intérêt que je puitfe 
teur donner. Dites-leur fouvent, que tout 
ce qui pourra leur. arriver d'heureux fera 
pour moi un fujet de joyè & de fatisfakion ; 
que leurs malheurs particuliers feropt pour 
moi des fujets de peine. *” an 

CSigaëé ) BOoNAPARTE. 


De RATISBONNE, de 22. Aodts 


. Dès le 19, de ce mois la Déclaration de 
la France & de la Rufie fur le réglement 
des Indemnités a été remife au Directoire 
de la Diète.. Ainfi cinq jours des deux 
mois, fixés,par les deux Puiffances pour 
terminer tout ce qui,concerne cette impor- 
tante affaire „ font déjà pallés.. Néanmoins 
on. ne s’appercoit pas jusqu'ici de la mife 
en délibération des Plans propofés, pas 
même de Fouverture de la Députation de 
VEmpire, par laquelle ils doivent toujours 
être examtinés au préalable , avant d'être 
portés à l'Aflemblée générale des Etats Ger- 
mianigues. “Tout ce qu'on voit donc jus- 
qQu'ici dans le Public, & tout ce qu'on peut 
8 voir, concernant la médiation préfentée 

PEmpire E& les confeils donnés en même 
tems 5 ce font-les Lettres. de créance des 
deux Miniftres-Piénipotentlaires Frangoís 
& Raft, & ‘les Billets au nouveau Mini- 
ftre- Dire&orial de Mayence, Baron d’AZ- 
bini par lesquels la Déclaration {ùs - men- 
tionnée a' été trausmife à ce dernier Mini- 
ftre, On diftingue d'abord la Lettre de 
Créance du Miniftre - Plénipotentiaire de 
France , préfentée & admife en Frangoss 
feutement eontre Fantique ufage, qui vou- 
toit à-la-fois une Tradu&ion Latine à cô- 
te de "Original, Cette Lettre de cféance , 
communiquée hier à la Diète avec celle 
du Minîftre- Plénipotentiaire Ruffe, Com- 
te de Bähler , eft ain congnêë. 


‚, BoNAPARTE, Premier- Conful, gu 
nom du Peuple Frangois , prenant une entière 


confiance dans Ja fdélité du Citoyen Laforet, 


Mfiniftre - Plénipotentiaire près S. ge 
leteur de Bavière, le nomme Ming's 
traordinaire de la République Franie. 
la Diète de "Empire, & F'inveftitgg® 
quence de tous les pouvoirs nécefdg 
Pexvercice de la dite fondion.” _& 
» En foi de quoi font données WRS 
2» Zes, fignées „ contre vfignées GMS 
» Sceau de la République. ” Kr 
APaArtis, le 17. Thermidor R 
Août 1802.) (Signé) BoNAPa, 
L'intérêt de la circonftance exiggs” 
ajoute ici les deux Billets, qui 
pagné envoi de la Déckaration: 
vernemens médiateurs au Miùifs 
éorial, Le premier eft du Mimift 
_potentiaire Zirangois même; l4utre 
du Miniftre- Réfident de Ruffie 
Klupffelt, le Comte de Düller n°’ MR 
-vé à Ratisbenne que le jour de SRE 
de la Déckaratian. Voici ces Bilt 
» D'après Pordre-formel; qu'il a 
‘Sods-fiené à Phonneur de remettre 
Miniftre- Dire&oriat., Baron dM 
Déclaration ci-jointe de fon Gouvd 
fiense, le 18. Thermidor de Pan 
Aoút 1802 ’À, tar le Miniftre desi 
éerangères , Tatleyrand , afin que 
claration parvjenne dire@ement à 
tion eXtraordinaire de / Empire. 
avee plaifir cette occafton de rtitérdgg 
le Miniftre Vaffurance de fa confidäggg 
Plus diftinguêe. * : é 
… RATISKONNE,le 30. Preermif 
(18. Août 18a2.)} (Signé) E 
… > Le Sous -figné, paur fe conform 
dre exprès, quil.a reru. de. SDN 
reur de Rufie, fon augufte Maitre 
geur de remettre à Son Exc. Mrg 
fRre- Direforial Baron d' Albini J44 
tion cf-jointe de S, M, Impériaë 
par le Vice -Chancelier de à’ Empirg 
de Kourakin , le 4. (u6.) Zuid 
afin qu'il veuille la faire parvenirà 
cun délai, à ka Députation extw 
de "Empire. ” ll 
- RATISRONNE,le6. ( 18.) £% 
CSigné) KL uerr Fé 
Sì le Corps Germanigue déP% 
jours fi peu d'a@tivité dans les-A 
tions, les. principaux de fes Mew 
tinuent d'en montrer beaucoup 
vancer, ces délibézations, par P& 
des chofes à réfoudre. . Fl ferosj 
encore ‚ fi-les mouvemens dé # 
& des prifes de poffeffion , qu'ils’ 
re, pouvoient fe paffer fans COD 
&. rixes nouvelles. On ne peut} 






































re. de pareils incidens, d'après 
sa Vlent déjà d'avoir lieu fur les bords 
n@» où les Troupes Autrichiennes & 


6 fembloient s'épier depuis quel 


as, & fe disputer la Ville de Paf/izu. 
s fi c'étoit à qui le premier fgau- 
tet Oferoit y entrer, les [mpériaux en 
K'Cnus les maîtres, Ils Vout occu- 
Ruit du 17.*au 18. de ce mois, 


2% Par furprift; & les Bavgrois s'en 


A exclus. La Cour de Munict; à 


F4 kla Ville de Paffhu a été promife par. 


pl SC la Rufie ‚a fonné auffi-tôt l'alar- 


Ë A €té expédié des Couriers à Pariss” 
RS “bonne les Miniftres - Plénipotentiai- - 
Etilences médiätrices ont dès-à-pré-: 


EES au Commiffaire Impériat, Baron 


EE '>-uoe Note, portant: “ Qu'on ne: 


eitregarder ce qui venoit de fe paffer 
dM Cour de Pienne- ne pouvoit pas 
ets Que dans le Plan d'Indemnité, 


Re Sfenté, la Ville de Paflzu -avoit- 


6née en dédommagement à l'Ele- 


® Bavière; qu'en conféquence fon. 


on de vive force ne pouvoit 
Sardée par les Gouvernemens, qui 
„Arrêté ce Plan, que comme une 
On ouverte à fes dispofitions ; 
R<Onféguence on s'attendoit, que 
seur ne feroit pas plutôt inftruit 
RK UWil ordonneroit à fes Troupes 
mtner fur leurs pas. ” En atten- 
hijs ttes de cette affaire, voici les 
es fur les mouvemens des Trou- 
Kir SIVES. ° 































Linz ‚ le 12. dolt. -— Depuis 
he; O0 obferve beaucoup de mouve- 
Phtr les Troupcs Autrichiennes daus 
Bnn CS. Leg. & le ro. de ce mois, les 
IM, ‚de Klebeck & de Stein fe font mis 

Vers PEvêché de Pafau. Hier & 


nd les ont fuivis, prenant la même 
rk dt le Corps-d'Armde, qui a ordre 
à fte en oo. & quelques Ba- 
avalerie & Artillerie con- 
xt fous les ordres du Général 
NE Pror tld s qui déjà auf eft parti 
Sp „Utières, ” E 
mm gesn U, le 12. Aodt. — Avante 
ks Bro, le Général Bartels, comman- 
roots de co Pays, fit à l’improvifte 
5 aanva Ci vers notre Ville, en s’ap- 
B Pie un fort Détachement he la 
bor ter-Thor. Auf -tôt le Comte 
EL ee Adjudant- Général pat, à-che- 
ET end € Zui, & alla trouver , dans le 
…Sk0it dutrichien „celuide Gadera» 


‚ pofoicà patler le Danube. pour s'avancer vers 


SWme l'effet d'un mal-entendu , puis- - 


> les Régimensde Spork, dnfpach … 


wia Upes.de Bevidre, raffemblées {ur 


énéraf Impérial, qui y aveit fon quartiet 
Zak ta Maifon du ple. 1 Adjudant Bevá- 
rois s'y étantrendu, il s’engagea-làdes pour: 
parlers , auxquels le Général Bartels alla, 
peu après, fe mêler en -perfonne, On cori 
vint, que des deux côtés on.refpetteroit le 
‘Perritoire de la Ville; & l’ Adjudant Larofte 
fut fur-le-champ expédié à Munich, pour 
en juttruire {a Cour, En conféqucnce duië- 
fultat du dit entretien, le Général Bartels, 
après. s'être arrêté unc heure environ à Gá- 


‘dern, en revint donner l'ordre à fes Troupes 


d'entrer dans le Village de S2. Nicolas, Hier 
an matin , elles-òntéré logdes dans cet endroit 5 
& elles peuvent s'y trouver maintenant’ au 
nonibre de 3. à4e- tants Hommes. En atten- 
dant uu nouvêau, Dérachement de force fem- 
blable eltarrivé encore-à Vilshafen ; & fe dis- 


les Frontières de notré Pays: Et, à,ce qu’än, 
apprend, un aflez grand nombre de ‘Froüpè 
Bavaroifes , qu’on fait monter jusqu'à fix Régi- 
mens, fe portent encote des environs de Mu- 
nich vers Jesnôtres. Les dAutrichiens, de leup 
côzt» fe font beaucoup renfotcés à Gedern , 
& y ont-formé un. Campement. Ils doivent 
encore s'étre réunis en plus grand nombre à 
Schärding & au-delà. ® > * 
Du 15. dodt. — L'Adjudant- Général, 
Comte Larofée , revint, dans la foirée du 13, 
de Afunich à St. Nicolas. Dès hier au matin 
il fe rendit de nouveau à Gadern, chargé’, 
dit-on, d'y anaoncer , que fa Cour n’adhé- 
roit point à la Convention, que le Général 
Bartels avoie faite avec cette claute , qu’il fau- 
droit prévenir de fa ruptute ig. jours d'avan- 
cé, Le mête jour entôre'; te Général: Bzr= 
tels fe retira en perfónne de St: Nicolas à 
Vilshofen, & fut remplacé dans Ie premier. 
Pofte par le Général-Deroi, Depuis ce. sem. 
la Garnifon de cetta Ville, compalfe, des. 
Prouges du Princes Evéque,:a mis 24, Hom- 
me dans notre Château d'Oberdaus, doublé 
Ies Gardes à quelques Portes, &c, On porte 
à 3029. Hommes Ie nombre des Troupes Ba- 
waroifes , véparties atucitement dans les Vil- 
lages voifins. **- ‚ Ee 
, Du 17. 4odt. — Hier, le Général Defol 
dina, avec plufieurs Ofdviers delEtat- Major 
Bavarois, chez notre, Prince - Evêque: Pen- 
dant qu'on étoit à table, le Général Aurri- 
chien Strauch arriva: On continua à s'entre= 
tenir amicalement; & on fe fépara de même. 
Mais, malgré ceci, les Troupes Autrichien- 
zes font, à unc heure de Ja nuit. dernière, 
après qu'il eut été tiré un coup de fuGl-du 
Chateau d’Uberbaus, entrées dans cette Ville 
avec leur ‘Artillerie, dont elles ong d'abord, 
été poiuter une Pièce contre $4. Nicolas. 
On affure, que le Prince-Evéque avoit de- 
prandé exprêffément aux Généraux dufri- 
chiens, qU’ils occupaffent la Ville, & qu’il 


“tes a faitcomplimenter; Ce matin „de très-bon-. 


ne heure, les Troupes Bavaroifes „qui font ù- 
St. Nicolas „ étoient déjà fous lès drmés ; elles 
attendent des Renforts,{e gardant jusqu'ici 


Krpherdtemdat de Mêhamér teur Ferritoire: cbs, “Fe. martént” ndinrcttenient “elk 
Lags- duirichteus „dans gette ruatio de's cho- de défanfe, ” en $ 



































1Notfes to JouN Bruce, ‘San of George Bruce, Jaft tenant in Cowden , in 2 
… … of Mid-Lothian, North - Britain, or Ais, Descendants : ' 
-Ehat Gronree BRUCE, Brother Ee obn Bruce, died. in the Bont 
ltd after enen IG Settlement of his Bflate (which is confiderable>) in fiavoÂ 

rother FouN didiehe Heirs of his Body, provided they appeared aud claimeé dthe far 
ê go: years after Mis-deatht, but Burdened with certain Legacies, if-he ar they diek 

Pär “aid claim within ĳ. years aftèr his death, and in cafe the faid Joun R 
ar Bis Descendants Poon got appear and claim, within the faid fpace of 20. zel 

prthar provided, that no part of the faid Eflate [hall descend to him or to them, òf 

în favour of other relations. 

Mr. Jouw Bruce left Scotland many years ago , and none of his relatÂ 
heard of hin fice that time. Therefore this Notice is given to him and his Dese 
Ji that ;if he or any'of therm aroaltve, they may appeâr and claim accordingly ; f 
applying to Mr, RonBERtT Hot, af Glasmount, heer Kingshorn, or TuoMas 
Clerk to the Sigu at Edinburgh, both in North - Britain , #hey will be informed of 

articulars. Ie See oe . . : 
£ NB. This Notice was publifhed in the English and Scotch Neu's- Papers imt 
after Mr. George Bruce's dear „but owing to particular circumftances it coulf 
now be inferted in the foreign Journals. 4 
““On tInfSiine TEAN BRuCE; Fils de George: Bruce , dernièrement domicilië à q 
dans Fé Comté'de Mid- Lothran en Ecole, ou. fes Descendans : E 
Qpe GrRORGE:BRUCE, Frère du dit Fean Bruce, eff mort an mois de JuilÂ 
nbs avoir.dispofé de Jes biens (qui font confidérables) en faveur de fon Frère TS 

fes Descendans., pourvu qu’ils Je préfentent © les réclament dans Pefpace de $ 
dater de ft mort; en chargeant cette Succeffion de certains Legs, fl lui ou eux 

fentent- CP ne In réchement dans Pefpace de deux ans après fa mort; SG, au cas Â 
Jap Be UCE ou fes Desceiidans we fe préfentent GB ne réclament pas dans Teff 
1e, dè 20. ans, il a êré pourvu à ce qt’'ils n'hériteront d'awcune portion gwelcong 
biens , dont dans ce cas il a été dispoft en faveur d'autres rekastans. 

Mr. JeÁN Bruce guitta PEcoffe il y a bien des annbes; @ perfonne de f 
"a depuis repa de fes Nouvelles, Lui ou fes Descendans font par con/équent pr 
Préfente , pour autant qw'ils font en vie, de fe-préfenter & former leur réchamds 
s'adreflant à Mr. RoBgeRT Hoe à Glasmount prés de Kingshorn , ou à M 
Apain, Notaire à&-Edtmbourg en Ecoffe, chez qui ils pourront recevoir des 
jd amples. — > E Ean TH Bes 4 

‚NB. Cet Avis a E16 pabliE dans les-Papiers publics Anglois & Ecoffois, auf 
la mort de George Bruce s mais, @ canfe de circonftances particulières , on s'ard 
ga’ici le Faire infdrer dans les Fournaux étrangers. 

Pin VAN DER Schrey, J. DE BoscHn, Fiks de Jérôme, B. oe Bosc@ 
Werômes J. Yvan, C.S. Roos, &@ R.M. PRUyssENAAR, Courtiers à Ag 
DAM, y vendront le 29: Stptembre 1802 , dans ld Maifon dite la Maifon de. Trift® 
cieux Cabinet de Tableaux des Matties ctlèbres des Pays-Bas: @ d'autres graf 
fles, comme de P, Potter, A, van de Velde, N, Berchem, Phi, Wouwermaë?é 
nants, J. Ruysdaal, A. Pynacker, A. Klomp, L. Backhuyfen, J. D. de Heef 

Acltt, f. Steen, F.& W. Mieris, G. de Laireffe, B, van der Huitt, G. B. W 
Bega, & d'autres fameux Peintres, à-peu-près tous du meilleur tems de leurs 
stichement encadrés: Raflemblés avec godt & connoiflance FS dêlaifës par un AM 

Beaux - Arts, Habitant de la Brite, € par un autre Amateur, s Cataloguê a 
gois & en Hollandois, fe diffribuent chez les fus-dits Courtiers Cen payant dM 

sink qà HaERLEm, cies V. van der Vinne & W, Hendriks; à Le vo5g 

Delfos; à LA Have „ chez van Cleef; 4 PAcadémie de Peinturd à Donpif 

A. & J. van Stry 3 à& Rorrerpam , chee Maronier , € dans les autres Viilès de Ja. KS 
tnt me _e wenn ee 





d4ALEYBDE, «u Bureau dee N ouvELLEs P oui: 
- der AnRaAnAm BLUSSÉ, Je Jeune, E 


ER ten NUMERO EKELE on ern ine 
za Hi esl ten ek EN EL HRE AN 
JEMENT AUX NOUVELLES POLITI 
„jk Ppubliées à LEYVDE,-le g. Septembre 1802, 
volk. STOCKHOLM, le 17. odt. Leurs Majeltés fout revenues avants hier. de 
anRda. Finlaude dans, cete Capitale, & ont.repris àufi-töt le féjour du Châ- 
JidBteau de Haga. Lc retour Je Leurs Majeftés s’eft ttouwg retardé, d'abord pat 
N sE prolongation de lentreyuë deila Reine avec Impératrice de Ruffiè ‚ conti- 
calgia Proncière depuis le 29. Juillet jusqu'au 2. Août „ enfuite par les vents contràirese 
…_ EXTRAIT d'une Lettre de LisBONNB du 15. dodt. es 
zi los de ce mois de Général Lasnes Minittre- Plénipotenricire de ta République. 
"Rr 2 quieté à 'improvifte notre Capitale ,:fana prendre congé de la Cour, & eft. 
VE Paris. L'on ne fgait pas d'autre ‘motif de cette réfolution, f brusquement 
<tcurée, que les inftances fires par la: Direttion des Douanes, fous l'autorité 
te de la Poliee, pour vifitef quelques Bagages appartenant au Migiftwe de Frans 
pici, informé de la. prétention, fe tendit-aufi-tóc chez le Gouvernement, 
„8; des repréfentations au fujer de la conduite'du Miniftre de la Police, en de-. 
d uil fût démis de ce Pofte fur-le-champ.- Le Gouvernement ayart fait diff 
A COnfencir à cette demande, le Général Lasnes eft parti de Lisbonne presque dans 
U, déclarant qu’il regardeit ce qui s'étoit paflé comme une infulte faite à fon 
LC à {a perfonme, Notre Miniftre des Affaires - Etrangêres a fait part au Corps 
due, refidant à Lisbonne, au: moyen d'une Note circuiaire, ‚du départ de P'En- 
kante , fans:néanmoins faire mention:de ce qui y: avoit. donné lieu, mais. en. 
‘Ulement, ““ que cet incident étoie très-inattendus que la Cour- de Lisbonne: 
Ujours traité le Miniftte de France avec eftime 8& &gards 3 qu'il n'exiftoit au- 
Ferend, qui pût troubler la bonne harmonie entre la. République Prangaife. & 
Sal; que la Cour tâcheroit conftamment de la cultiver: &e. -— *” Effeftiven 
‚BR “Qu’'on ne puiffe penfer, qu'un départ, quïtient. peut-être plus de humeur 
ki.” Olitique , donne lieu à des fuites dangercufes pour la: Paix, il eft facheux 
4 kt» qu'on nait pu P'éviter., On fe rappelle, que des Officiers de, la. Douane ont 
Eécemment un grand fujer de plainte au Gouverzement Anglaës „ par Pempri- 
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tde deux Commandans de Vaiflead de cette Nation &c. — 
d B „ NOUVELLES d'ESPAGNE, Par ha voye. de. France, … … ne 
U ARCELONE, Je 24. Fuillet. L'Escadre Zfpagnole, qui doit fe rendre de. 
Eh à Naples, pour y prendre Leurs Majeftés Sici/fennes & les amener ici; eft 
n :Prête à mettre à la voile, quoiqu’elte ne doive partir que le 15. du mois 
B Èlie eft compofée de douze Vaiffeaux, que P'Amiral Solano commande en 
Nee fous fes ordres Mr. de Narg, Chef d'Escadre , & Mr. te „Marquis de: Bo- 
acier de Divifion, Quand cette Escadre aara pris à bord les Souverainsdes Dein, 
Ne fe rendra à Livorne ‚ pour y prendre auflì à bord les Sauverains de F'Zfryrie”. 
ip ADRID, fe 1. Aoút,' Il fe fair de grands préparatifs pour le Mafiáge dè TIn- 
Es le Ifnbelle avec le Prince- Héréditaire des Deux - Sicibes ; ainfi que. pour le 
hi. Leurs Majeftés à Bardelone, On dispofe.dans cette dernière Ville quotre Pa- 
Ber Amuniqaeront entre cux-par des Ponts, qu'on confiruit, Leurs. Mrjeftés Can 
He “itteront Madrid A ta fin du mois-ceurant d'Août; & Elles:arriveront à. Bar. 
ao). (CS premiers jours-de Septembre. On y attend pour le même tems Leurs Ma- 
be ie es, ainfi- que le- Roi & la Reine d'Zrrurie, * : 4 
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ee FXTRAIT one Lettre de BearNe du 15. Hodr. © 
k „Préparatifs de défenfe , que font les deux petits Cantons de Schweirz & Unter. 
Mit „EE foutenir leurs projets d'indépêndance du refte de là Suife, prennent jour- 
bi „Pläs de confiftance, Les Habirans armês., qui gardent les Frontières, ont déjà 
rp. '1SS endroits les plus expolés, Pordre doppofet la force à la forèe,'fi quel. 
tea: de Troupes Heivétigues voudroit y pénétrer. En même-tems les Chefs de 

On ne négligent pas de plaider leur Caufe dams. des Berits publics, tâchant de 
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Mm dffendre aur veux du Gouvernement Lranrsls, € de nourrit Penthoufissme 
Compawigtes. 8 Partifans. Dins une Lettre adreflée au Gouvernement Melrdt 
Crütóns mettent È la éargo defoù Commillzire Keller voutestesdemarshes.violent; 
guclles on “déelare s'étre vu forcé. Un Mémoire, publié directement par loye 
tert à monteer, que la-cônduite préfentë de ce‚Land- dviman, en fe meuant 
des Infurgés, clt parfaitement fondée.fur l'Arrangement, conelu Pilyver derf 
tui ‚8 Ie Premier -Confil à Paris, Cuivant lequel chaque Cantor auroit la Hib 
donuér une Couflitutionà für ee Par:une troiftème Pigee ; qui cert une: Leurd! 
arier - Couful dt France lui-même, figuée par les Land - Amaars des divers Direkt 
zerwaldeì nh, Rt Jia, Haller; don der Flve & /Würsech; on remercie Donapas 44 
wite des froupes Lranifes’ du: “Ferrivoire Swift; &e on lui Anhonee , au'on dl 
tenant à efter Tes tipulations de fa Convention avee le Citoyen Reding ‚ tandis 
cs&eution proeipiede nett duëqu'à la diffolution orbitraire des Autorités exiftaat 
Commitfaire Malwdtigne Koller. Cependan: le Gouvernement de Berue ne parvit pò 
Aettendfe;, de: quelle. manière deb appel au: Premier -Confial féra rec À Paris „P 
tinugr fes  rhefures coutre.les Cantons infurmés,. Là. premië dre de Ees melures a € 
Preindre aúrx auantitds , fides anetennement:, les achats de-Sel & de Grains, d 
bitans des dits Cantons font obliggs de frire fur ‘les. Marchús- de Zuscerne & def. 
aur de pourvuir à leurs befvins: Mais on aflúre, que les Chets des Contre 
rentes , préwoyant fucilerment uue pargille gêne ou .defenfe plus entière, ont telp 
des Provifions fufiifantes des Subfittances de premiere néeetiet, que leur Sol ing 
au re donne quwaverement,. Des précautions fêmbiaksles.ne laifloient done att 
nentenf, poùf réduire ou. intimider les C Canons diflidens „: cie le moyen: extrd3 
vetoppement de fes. Forces Mititzites. On: s'y: prépacoit à Berne dephis le « 
meurt de et mois; &, par Varrivée fucceflive de plufieurs Compaguies de} 
Diftricts les- plus. voifins ‚ on s'eft fa-à même de faire partir pour Lucerne, dis 
Durant „tous les Corps d'Infanterie & Cavalerie Helvétignes de ligne qui fe t 
dens la: Capicale, Le lendeingin, les Troupes des dites Armes ont Ctt fuivies p 
äeheinent de Canonniers „ amenane-8, Pièces d' Artillerie, ainfi que par le Gúnt 
wandant Andermatt: & fn Ktat- Major. ” 

De Paris, Ze ur. Fruêidor (ag. odt.) Tes Journaus de cette Cepital 
3óuveau on ne peut plus ftériles en Nouvelles Politiques. Peris n'en OER 
par barervalless & celles, que Londres peut préfenter, font en partië comme inzë 
Depuis le plaidoyer fameux entre le AZonftenr & Ie Times, les Papiers „Aralors 0 
à Cafais. Cependant.on'a trouvé ces jours-ci dans le Faurnal oficiel Frangoss un, 
dez fenrimens plas propres à concilier les deux. Nations, ê qu'il faur efpérer de’ 
plus fórts que-toutes paflions haiseufes. Voict le trait d'humanitd „ raconté pat: le J 

s Le 12. Meflidor Cr. Juillet) dernier , le Vartan Anglois, the Majeftie:, 
NWoddings, avant à bord wi. De He lement. de 350. Hommes de Troupes, fut jel 
“empête Tar la côte de Port- Bail , Département de la Manche, où, la nuit EP leë 
Pempêchant de fe recónmaitres: fl Ft entendre le Carron de detrefie. Le Citoven Ger 

erel , Canonnier à Porv- Bail, entendant ce bruit, fe jette enfi-töt à la nage 
près due Bütiment; & là, hiflé à bord à Paide Tin cable, il vaflure U'1iqi ids 
annonce, quwil eft Jur les Côtes de France. Ml s'ölance auf -tut à he mer de ok) 
zarne la terre à la nage, © revient , quelque tems après, avec des Pilotes. C'el 
fa confervation d'un Bútiment Anglois , avec fon Equipege & wia Détacheieut 
dé Trouper, a été duë à la courageufe humanité d'un Soldat Frangois. ” 

- Peut-être que des conteftattons-, telles qu'on a touchges ci-deffus, influcnt 
la baiffe de Ia Dette Fraupoife , tombée depuis ro. jours de 52.Fr.6o. Cent. à 50” 
FIN de la DÉCHARATION de la France & de la Ruflie au Corps Germa 

‚, Le Premier: Conf! de la République Frangoife & Sa Majcfte 1 Empereur 
après avoir propofé de régler ainfi Ies Indemnités exigibles des Priucer Herediaite, 
connu, qu’il Ctoiz à-la- fois poffible & convenakle de conferver:. dans le premieh. 
“Empire, un Riefteur Eccléfiaftique. Ils propufent en. conféqüenee , que 1. archi 
lier.de WEmpire foit transférd au Siège de Ratisbenue, amer les: Abbaves de Srini® 
Ober- Munfter & Nieder- Mtnfter, cOnfervant de fes-anciennes Poficttiens Ie Grant 
&AfchafFermmbourg hlâ droiee du- Mein, & qui) y foit remi d'ailleurs um nombrt 
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me Médiates, pour, aveerles- Turiesci-de Tus lui garfaire un revenu annuel’ dese 
Inóf Alorins. he _ Born Ade ah A en Be Bred eht Ae 5 en 
Omme le meilleur moyen de confolider-le Corps Germazigte , c'ef de faire entrer 
















2e Collège les Princes les plus iniluens de W’'Eimpirs ‚on propofe, queleZitre- Eledo- 
Steorde au Margrave de Bede au Due de Wiirtertberg ‚Sau Landgrave de Uefe Caffe]. 


NW Pus, commerle: Roi Haugleterre, en ‘fa qualité dElegteur d'/Zanover, a dlevé des 
lers cur Hildesheiu:, Coruer & Hötter, & qu'il feroit intérefFanr qu'il fe deliltde de: 


beffons ; on propates. que UREvéché d'Osnabrug ; qui appartient 'déja par alzernas à ka 
terBC@&oralo de Bransich „ i-foit dávoluà perpéreits, tous les Conditions Cuivaûsen 


tijt: Roi dr. tngteterre … Electeur de JAahaver „ renoucera À tous tes denins &.predegttens, 
zobbeim, Corvey & Ilöxrter : 29. Qutil ferx parcildemeat abgndong aux Vrkes de rz 
‘af € Lrdme des droits Se Prpprictés , quid exerce.& poitede dans les dites Villes & 
Fluë de Îeur Terriwoire: 3d, Qutil ceder le Bailliage de Elst “àu Mie LOL 
PX. fes droits à Ta Sucedlien éventuclle du Courd de Sayn -tfeen- Kirchen, aut 
Vaffdn lingen, TN ee Bf EE de Led 
Amant la eefion du Bailhiage de: Häldshaufen au Puc d'Oldembourg … & la Sécuerifa 
Tera Griderafoh profit, del" Evechet& dit. Grande Chiaptere do Aubret lg Péage 
bs Cmeurera /uppriud, Tans ponsoir erve rétedlt fous zich prétexte ow dinomiua: 
Ondue,.&. les droits & Propriëwsides dits, lveehde te Chrwpigre dans le, Milla, der 
ront réunis au Domaine de fa dite Villes *% 5 Ser ten EEn 
Inr Wofitiuns „kaites par le Sous -figné ‚pan rapport an, réglement des Indemnitds-… 18 











raiby 2 Ceoneer ici pluteurs confidrutions glndrates, qu’iljuse de nature à devoir tact 
5 eea Diete, & tur tesquelles if fe poutra/Mmanguer d'Crre pris des déeiffons cotrvenat 
è 


Ee Paroic.donc: ro. Queles Biens Eeglefiaftigges des Gramds--Chupitres & de leurs 
se devront Ctte incorporés au Domiiilie des Lvé Bes; Spatler avec: les Kvechés. duss 
Ukquels ceux-ci feronteulighs.-40: Que les -Bidhsaus Chaptures, Abbuyes , Couwens a. 
ir aes.que de Femmes:, tantMedfacs qùtomédiacs » dot il-n?n pas. dt formelloment 
h dans la-pEéfunte Peopplzing, ferons-anplliydss- NH: Op pldmeside de Lelirdarmijd des 
KMmbres. Mirddituiressdur Vlan pire, sie ett pgeeanu bl uiy a pas Ct /ielijamimenk, 
MÉs.aflignations ci-defïus „& Lauf Îa Souveraiuerd „ni demgurere zOujvursaux Princes, 
Big ts Ala dotation des nouvelles Eghfes Cachädrales , qui fEront ou confervées on ta: 
geeur Pentrerien des LE veques que de teurs Chapîures & aurtes fraix de Cültes ;anx- Pen’ 
pes & alimentaires du Clergé fupprond: 3 Que les- Biens & Revenus apparte: 
Pax OPitâux, Fabriques, Univerfidis Colleges & witros Fondarious picufes, comntë. 
eers, Coranttmnes de: Pune des deur vies du RAör „'hewdsfurauvre rive , de vront- 
SP ditkraits, &rmis à la dispofitinn des Gouvernemens réfecifs. 40: Que les-Ber- 
du pietds ‚ Mlignées aux Etats dAwepize., en: remplacement de.lenrs PolfefBons à Ja river 
Mr 04, demeureront fpécialemest asleéées au. payement,ges Dettes des dits Prins 
EnieSperfonnelles que de celles provenant de leurs aneiennes Poffefions. 50, Quë. 
\ ht, ELS. du: Ahin , pereus foit à-la drvite, foit à 1a gauclie. du Fleuve, SON. 
ú de jans gouvoir être établis fous quelque dénominatton que ce foit, fab es 
kei Ouane.…. 6e. Que tous tes Fiefs relevant des Cours Féodales ; établis ci- devant di 
Bee du hf Arudsalarivedroite, relevéront de sormaisdireétement de ï Fmpercur 
bij Îre, zo, Quê'les Princes. de: Nuffic Ufiigert:, Nalloi =dWeilbourg:, Salm-Selm, 
We TE» Linweuge , Arembvergifprout maintenus ou ineroduits an: Collège des:Prinaess, 
kra. Vote: viril ‚ affeérd aux Poffêflions',; qu'ils reeevrgut on: indemnité. de leurs an:, 
ran tEes Immédiatess que les Votes des Comtes: lmmédiats d'Lmpire feront pareille, 













ta, Cs fur les Terres, qu’ils recevront en-dédommagement; & que les Votes-EC- 
le poferont exercés par les Princes & Comtes, qui, par Veflet du Traité dêr Lune 
tom, LY eront en polfeffion des’ Chefs-ligix. 80. Que le College des Viltes devra. de 
for: Dore, des Villes Libres & Imperiales de, Lubeck ; Masbourg , Brème ‚ Weizta 7 
bir? Veineniberk ; Auttbourg & Ratisbonné, & qu'il devra être avifé aûx moyens de: 
Vege QE, dans lest Guerrës futuwes „:où l'Empire pourroit MICHVERIT Ies-dites 
re - Cent tenues d'y prendre-aucune: part, & que leur Neytralité foit-aTurge: par, 
(rjg Cant quelle feroit recontme par’ des autres Puiflnces belligérantes.- 90, Que la, 
de De des. Couvens de Femmes reclufes ne devra s’effeciuer que du conféntemeat de; 
Rix lOCEfainz mais que les Couvens d’Homimes feront à la dispofition-des Princes Ler-, 
eli pourront les fupprimer ou les conferver à leur gré. 


NE a nen EES 
länsiE Pentembie des arrangemens & des confidérations , que Te Sous-figné ar eu ordre 
rigs Sla Diète Tmipériald, & fúrlesqucls il eròit devoir appeller fes plus promptés 
ok on: lui exprimant, aurmonrde for: Gouvernement, que Pintérêe de Allemagne, 
reg lOn-de. fa Paik &- la traurquilliké ‘générale de Europe. exigent, qUetout Ce Gi Con 
Ry, lement dós-Findemnitós Germanigues foit termind dansl'efpacerde deu mars, ** 
N18) Fhermidoran 10. (61 4od! 102. ). (Signed). Cu. Mau, TALLENKANDs 
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ENTRAIT des Nouvelles de LoNDRES au 27. Aoët. 

… L'efpêranee publique a Erf trompce, en fe flattant, que lu Paix aflureroi 
Tits des Fonas des principales Puiflänces interellges à 1: Guerre. Il eft connu, ( 
de France, bien loin de s'en reffentir en bien, ont plutòt inciiné à Te brifte: 
Bricausigues prcfentent un phénomene bien plus au rqunt cucores & les Spe, P 
la haufle ont été eruellement décus. Ilier, ces Fonds ont encore éprouvé 
con(idérable: A rouverture de la Bourfe, les „Ann, conf, à 3. p. C« Gtoient == 
huitiëmes Bientôr elles fe trouvèrent à67. Òt un huicicine, & fucceflivement à' p 
qu-rtr Elles reftèrent à 66. & trois quarts. L'Omaium lotta dur..nt le cours de! 
de 9. & demi jusqu'à 11. &e un quert de disconte; it retta à 11, de perte. Col 
avoir des Paris confidérzbles de donner cinq Guïnges pour en recevoir cent, fi 
disconte de VOmniui montoit au-delà de dia pour -cent , une baifle aufli contidef 
fa un mouvement extraordinaire & três-bruyent parmi les Financiers ou Agio 
Pon demande la raifon d'une chûte fi peu prévu, perfonne ne fgauroit la don 
vement3 & en effet elle ne femble avoir aucun motif déterminés: Deux caufes 
les , comme nous avons déjà eu oceefion de le remarquer préeédemment, yv chun, 
de concert & augmentent réciproquement, Pune à Peutre, teur influence def tg: 
C'ett, d'un côté „la grande maffe d'EfFers commergebles, d'autre part une deit 
de & vague à l'égard de la durée de la Prix. Le néceflité de vendre fait brifleip 
& la baiffe du prix autorife la défiunce, qui, à fon tuur, augmente l'empref r 
porter des Fonds au Marché, C'eft dans ee cercle que fe renferme tout le mba. 
de PAgiotage. Quant à la defignee fur la ftabilicé de la Paix, dont nous venof 
ler, il eft vrai fans doute, qu'une Paix, plus faite par néceflieg que per inclim® 
promet' guêres une longue durée :: Mais il eft vrai aullì, que le moindre incident 
avec ure éfpêce d'aviditd , pour aceréditer cette trifte opiniom La Malle de 
dui elf arrivée hier matin; nous a appris, que le Général Lasnes, Miniftre - PIé 
tieire de France, a quitté la Cour de Portugal le ro, de ce mois d'une mafl 
brusque & imprévuc: Son départ febit avoit ceufé, dit-on, beaucoup del? 
Cour ê A la Ville: On Fauribuoit au refus, qu'avoit fric le Prince - Régent dé 
fur les inftences du Général Lasnes, une démifion foreée au Miniftre de la. PO 
avoit woutr autorifer des recherches dans quelques Bagages, appartenant 2E 
Francais. Un pareil maqf de rupture feroit Fans doute bien leger & peu digne d 
le repos de VHumanité: U feroït dautant plus léger, que le Général Lusnes à 
encote récemmeut par utr maguifigue Préfent, à Foecafion de la nailunee de 
fint, une marque très-précieufe des Cgards de ta Cour de Lishonne , mais Guä 
toutes les attentions qwon pouvoir avoir pour lui, il ne diflimüloie pas fon me 
ment d'y ere ploe{, & fon döfir de retourner fur le grend Théarre de Ja fplen 
tonale, — au fover aëuel du mouvement vical de Nlluspe , — À Pgeis. Ceft 
ta reifan, qe’on feroit bien-aife de fuppofer À fa promtitude pour quitter Lisbt 
prendre congé. Cependant dès le jour même on a profité de l'incident, pouf „ 
des bfitíts inquictens, que rien d'ailleurs n’autorife, fi ce wett la licenee de ek 
uns de nos Pepiers publics. Cette licence, apprécide peut-être avee plus de f $ 
qwelle ne mérite. paroît avoir donné lieu à la prohibition des Feuilles Period, 
gloifts en France, prruculicrement à Paris, D'un autre côté, te Miniftre , emP/, 
Pacification, a regu une marque très-diftinguée de ln bienveillance du Prei 
ful. Bonaparte a envoyc «u Marquis Coruwallis , Chevalier du premier, 
ra.nigne, une Farretitre ûs- magnifique brodée avec ta plus grande richefle » 
du Zlotto de POrdre & de Ia Boucle en Brillans de In plus grande beeutd. dl 
Ctoit atcompagné d'une Lettre des plus flacteufes, par lequelle le Premier - Coil 
moit Ies obligetions, que Pun & autre Peys avoient au Négociateur d'une Paix 
fire, ( indispenfeble pour le frlut, le repos, & le bien-être des deux Natiof” 

„> Bangue, 184. dun. conf. à 3e Pe c+ 66. & demi. ” 4 

(On a, dans le derwier Supplément, après le paragraphe concernant les indemdt, 

flinées au cì-devant Grand - Duc de Toscane, omis par erreur la ligue {ki ron. 

5 Auci-devent Duc de Modène « Pour le Alodénois & dépendances: Le Brisgan & vork, 
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sd LEYDE, par ABrRaAnuan BLussé, le Jeunt 


